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Préface 


J'ai toujours jugé que les brodeuses dépensaient bien inutilement 
leur science et leur fil, à écrire, en lettres ornées, MANGE TA SOUPE, ۹ 
sur la servietle des petits enfants. 


vous croyez qu'ils se laisseront influencer par la brusquerie de cette formule 
imperalive!... MANGE TA SOUPE!... c'est commode à dire, ô brodeuses! mais Je 
voudrais biem vous y vorr. 
Zi y a peut-être des choses plus difficiles que de faire manger un bébé : mais 
J'en connais peu qui exigent plus de subtilité patiente, d'ingénieuse initiative. 
Quand des théoriciens viendront prétendre qu'il suffit d'user de sévérité et de 
méthode, de donner aux enfants de bonnes habitudes, que l'enfant mange quand il 
a faim, et qu'il a faim quand il le doit, soyez assurés que ces théoriciens sont de 
vieux messieurs qui ont complètement oublié leur deuxième année, et quz n'ont dans 


— 


leur entourage aucun jeune monsieur de deux ans qui la leur puisse rappeler. 
Pour moi qui az beaucoup réfléchi sur toutes ces matières, et dont les réflexions 
Jurent appuyées sur une expérience de tous les instants, J affine que 
l'heureuse fortune de chaque cuillerée de soupe nécessite, avec la 
prudence du general Dewet, toute la fantaisie de Footit alliée 

ù la verve de Coquelin cadet. 
Let encore !... 


Outre que ces petits enfants, apparemment, ne savent pas encore lire, si 


L'été dernier, à la campagne, la seule façon dont mon petit garçon 
consentit à manger sa soupe, c'etait assis au fond du bateau que 
J'avais amarré sur la Seine, au bout du jardin... Il n'y a pas à 
chercher à cela une explication quelconque, une raison plausible, le fait était 
la; on ne raisonne pas avec un petit garçon de quatorze mois. 

Remarquez d'ailleurs que, le principe admis, ce n'était pas autrement ennuyeux 
ni incommode, puisqu'on était sûr, du moins, qu'une fois dans le bateau il man- 


gerait sa soupe. Ce qui m'inquiélail, par exemple, c'était le retour à Paris; car, 
dans mon appartement de Paris, je n'ai pas de bateau, et comment faire com- 
prendre à cet enfant que le faubourg Saint-Honoré n'est pas navigable > 

Fallais donc rentrer plein d'angoisse, quand mon fils prononça celle phrase, 


que j'ai notée textuellement : 

« Je veux bien ne plus manger dans le bateau, à condition de ne jamais 
manger que de la Phosphatine Falieres. » 

Vous souriez, Madame, et trouvez le propos bien extraordinaire dans la 
bouche d'un petit garçon de quatorze mois. 

Mais pensez-vous que j'allais vous citer quelque trait de mon petit 
garçon, qui ne fût pas extraordinaire 2 


FRANC-NOHAIN. 
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Vagues roses de chair dont l'Amour, passant blond, 
Daigna fleurir la route où saignent les génies, 
Berceaux autour desquels les muses réunies 
Effeuillent en chantant le laurier d'Apollon ; 


Beaux enfants que la gloire aux mains d'or berce et chote, 
Fils de ceux qui, longtemps, l'appelèrent en vain 
Et quí burent le Gei de l'envie en leur vin 


Avant de s'enivrer à la coupe de joie; 


Blondins frisés, brunets pensifs, venez en chœur 
Dire votre chanson et clamer votre rêve, 
Confies-nous l'espoir ailé qué vous soulève 


Et dans sa serre ardente emporte votre cœur. 


Célèbres 


Réves-vous de laurer le front de la patrie? 
Rôvez-vous de répandre en des gestes divers 
Un peu plus dé beauté sur l'antique univers > 


Un peu plus de douceur sur la plebe meurtrie ? 


Sans doute... Mais d'abord votre idéal à tous 

, 
Sz j'en crois l'unisson de vos voix enflammees, 
C'est de bien vous nourrir, ô fils des 7867101027116235... 


Bravo! c'est parler d'or, enfants J 0UTTESSES-VOUS. 


AMusclez-vous bellement pour toutes les conquêtes ! 
Aux lames de Toléde 11 faut de bons fourreaux. 
Mangez avec entrain pour étre des héros 


Et buvez avec Sot pour étre des poètes. 
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